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Une petite dizaine d’agents de sé-
curité incendie de Fiducial Private 
Secure, une entreprise chargée des 
missions de sécurité sur le site de 
l’Atelier industriel aéronautique 
(AIA) de Bordeaux implantée à Floi-
rac, ont exprimé hier soir leurs très 
vives inquiétudes sur l’avenir de 
leur emploi.  

L’AIA, une structure du ministère 
de la Défense dont l’activité porte 
sur la maintenance des moteurs 
des aéronefs de l’armée, a procédé 
comme elle le fait tous les quatre 
ans à un appel d’offres pour assu-
rer la sécurité sur son site. Ce mar-
ché public voit le changement de 
l’attributaire au profit de Prosegur, 
une multinationale espagnole im-
plantée en Gironde.  

« Conditions inadmissibles » 
« Prosegur doit reprendre les con-
trats de travail des 25 pompiers qui 
travaillent sur le site mais les condi-
tions qu’elle nous propose sont 
inadmissibles », exposait hier soir 
une partie d’entre eux. Ils dénon-
cent ainsi « un lissage des heures 
supplémentaires, une modifica-
tion du rythme de travail et l’intro-
duction d’une clause de mobilité 
sur le département de la Gironde ».  

Ces nouvelles dispositions les ont 
conduits à refuser de signer le nou-
veau contrat de travail présenté par 
Prosegur qui a pris ses dispositions 
pour commencer sa mission la 

nuit dernière, à minuit. Vu l’heure 
tardive à laquelle les salariés de Fi-
ducial Private Secure se sont mani-
festés, nos tentatives pour joindre 
la direction de l’AIA sont restées vai-
nes. Toutefois, on sait qu’elle a pris 
des mesures en interne, en mobili-
sant un personnel formé, pour que 
la transition se déroule dans les 
meilleures conditions de sécurité 
possibles.  

« Pour pallier la méconnaissance 
du site par le nouveau personnel », 
nuance Pascal Schmidtt, le respon-
sable de la CGT à l’AIA promettant 
de « rester très attentif sur la sécuri-
té dans l’établissement ». « Le res-
pect du contrat de travail est un au-
tre problème », insiste-t-il avant de 
dénoncer « l’externalisation à ou-
trance que pratique le ministère de 
la Défense ». 
Dominique Andrieux
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C
ette fois, c’est officiel : Gironde 
Habitat est depuis hier le nou-
veau propriétaire de l’ancien 

commissariat Castéja. Le bailleur so-
cial a acquis le gigantesque bâti-
ment moyennant 12 millions d’eu-
ros, avec une décote de 32 % par 
rapport à sa valeur vénale. Charge 
au bailleur d’y construire des loge-
ments sociaux, en l’occurrence 65 % 
(notre édition de vendredi). Gi-
ronde Habitat s’est d’autre part en-
gagé à respecter la structure du bâ-
timent principal, sa façade et sa 
chapelle dans un programme qui 
comprend également une rési-
dence hôtelière, une école mater-
nelle et un foyer de jeunes tra-
vailleurs.  

La mémoire des sourds 
Il s’agit de la première vente en 
France d’un bien immobilier de 
l’État, selon la loi Duflot, qui propose 
un rabais en échange de logements 
sociaux. Secrétaire d’État au Budget, 
Christian Eckert avait tenu à faire le 
déplacement : « Le patrimoine de 
l’État ne se cède pas n’importe com-
ment. Quand on le fait comme ici 
au service de l’intérêt général, il faut 
le dire. » 

Outre un cortège d’officiels invité 
à parcourir le dédale des lieux, beau-
coup de sourds assistaient hier à la 
cérémonie officielle. C’est en effet là 
qu’a ouvert dès la fin du XVIIIe siècle 
le lieu où étaient accueillies les jeu-
nes sourdes de toute l’Europe (les 
garçons, eux allaient à Paris) pour y 
recevoir un enseignement en lan-
gue des signes dont l’abbé de l’Épée, 
créateur de l’œuvre, a été le précur-
seur. Sa statue trône toujours en fa-
çade, et des éléments de décor re-

prennent l’alphabet des signes. 
D’où l’importance que l’ancien com-
missariat revêt pour leur fédération 
Cris et pour l’association de sauve-
garde montée pour l’occasion. Les 
associations ont à nouveau l’assu-
rance que, oui, un lieu de mémoire 
de 80 m² serait dévolu à l’œuvre de 
l’abbé de l’Épée. Certains des studios 
de la partie « foyer », à l’arrière du bâ-
timent principal, seront d’autre part 
équipés en domotique pour y ac-
cueillir des malentendants. 

Les discours officiels ont été traduits en langue des signes. 
Ici, Christian Eckert au pupitre. PHOTO GUILLAUME BONNAUD

BORDEAUX Gironde Habitat a acquis hier l’ancien commissariat. 
Il y aura un hôtel, des logements sociaux et un lieu de mémoire

Les sourds auront 
leur lieu à Castéja

Merci l’Atacama Large Millimeter Ar-
ray, alias Alma. Ce champ de radioté-
lescopes installé depuis deux ans 
dans le haut désert du Chili a permis 
à l’équipe d’Anne Dutrey (CNRS) et 
Emmanuel Di Folco (Université de 
Bordeaux) de progresser dans la con-
naissance sur la formation des pla-
nètes. 

En 1992, la chercheuse, alors en 
poste à l’Institut de radioastronomie 
millimétrique (Iram) de Grenoble, 
s’intéresse au jeune système stellaire 
binaire GG Tau-A situé à 450 années 
lumière d’ici. Les deux étoiles, leurs 
disques internes, l’anneau circum-
binaire, la cavité entre l’anneau et les 
étoiles : les premières modélisations 
et interprétations s’affinent au fil des 
années. On constate entre autres 

que le système comprend en fait 
trois soleils. Mais en 2013, 1 h 30 d’ob-
servation demandée à Arma booste 
tout.  

« On éclaire mieux le processus de 
transfert des matières entre le réser-
voir de gaz et de poussières localisé 
dans l’anneau externe et les étoiles », 
souligne Anne Dutrey, auteure prin-
cipale de l’article publié jeudi dans 
la revue scientifique « Nature ». Les 
images montrent un filament de 
gaz provenant de l’anneau externe 
tombant vers les étoiles centrales. 
Cela augmente la durée de vie de 
l’anneau interne jusqu’à une échelle 
de temps suffisante pour y former 
des planètes. En outre, l’observation 
d’une région deux fois plus chaude 
que le milieu environnant laisse au-
gurer d’une planète en formation. 
Mettre en évidence ces phénomènes 
était l’une des vocations d’Alma, pro-
jet sur lequel une dizaine de cher-
cheurs et d’ingénieurs du labora-
toire d’astrophysique de Floirac 
avaient d’ailleurs travaillé. Il semble 
remplir son rôle avec brio. 
Y. D.

FLOIRAC 
Des chercheurs 
du laboratoire 
d’astrophysique 
publient un article 
dans « Nature »

Des soleils éclaircis

Anne Dutrey, auteure principale de la publication. PHOTO Y. D.


